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Courte ren du de la réu nion du 20 Jan vier 1989

Pré sents : M.-E. BELLET, P. BORGARD, D. CARRU, CECILLON, D. DAL PRA, A. DESBAT, D. FRASCONE, F. GATEAU,
C. LAROCHE, Th. ODIOT, P. RETHORE, J. et Y. RIGOIR, L. et N. RIVET, S. SAULNIER, H. SAVAY-GUERRAZ, A. SCHMITT,
L. VALLAURI.

Excu sés : M. BONIFAY, G. DEMIANS d’ARCHIMBAUD, M. LEENHARDT, M. PICON, J. PITON, C. RAYNAUD, F. REYNAUD,
M. VECCHIONE, G. et J.-B. FERAUD.

G. DAL PRA, Con ser va teur du musée ar chéo lo gique de
Soyons (dé par te ment de l’Ardèche, àquel ques km au sud
de Va lence), nous ac cueille pour la journée ; il nous pré -
sente un ra pide com men taire sur l’ar chéo logie mi cro-ré -
gio nale (site ex cep tion nel cou vrant 30 ha, oc cu pé de puis
le pa léo li thique jus qu’au Moyen Age) sui vi de la vi site
guidée du Musée.

Dans les vi tri nes on re marque ain si :
- pro ve nant du vil lage de Soyons : quel ques va ses et quelque:

tes sons de DS.P. dé co rés, gris et oran gés, dont deux bols de f.3 et
des, fonds d’as siet tes.

- pro ve nant du site de “Grimpe-loup” (com mune de Saint-Pé -
ray, mi toyenne de celle de Soyons) . 3 mou les de mé dail lons
d’ap plique de si gillée claire B ; quel ques ra tés de cuis son de cé -
ra mique com mune.

La suite de la journée est consacrée. plus par ti cu liè re ment à la
pré sen ta tion du ma té riel pro ve nant de si tes en vi ron nants.

I. L’ate lier de Grimpe-Loup.

Le site est au bas d’un, pe tit val lon. à quel ques cen tai nes
de mè tres d’un. ruis seau, Le Mia lan. Cet ate lier four nit un
grand nombre de ra tés de cuis son et des frag ments de mou -
les de mé dail lons d’ap plique de si gillée claire B, ain si
qu’une grande série de mé dail lons as so ciés à des for mes
de B tout à fait clas si ques pour la plu part. Le fa ciès de
cette pro duc tion semble re la ti ve ment tar dif (deuxième
moi tié du IIIe s.).

Cette pro duc tion de si gillée claire B est as sociée à de la
cé ra mique com mune à pâte claire (mor tiers por tant tou -
jours la même es tam pille, brûle-par fums, …).

Par mi le ma té riel en si gillée claire B, on re marque la pré -
sence de nom breu ses for mes ou ver tes (Lamb. 15, Dar ton
44, as siet tes et grands plats). Il est in té res sant de no ter la
pro duc tion de va ses de forme Drag. 33, qui pose le pro -
blème des imi ta tions de si gillée. Ont éga le ment été ré col -
tés des va ses pré sen tant des for mes plus ori gi na les, mais
l’étude de la ty po logie et de la fré quence des for mes reste à 
faire.

Sur un gros tes son (vase à li qui des) sur cuit, on a pu re -
mar quer une em preinte de poin çon en “T” re trou vé en Pro -
vence sur trois frag ments as si mi la bles à la B : un bord de
bol et un cou vercle à Grans (près de Sa lon-de-Pro vence),
un autre bord à Arles.

Pour ce qui concerne les mé dail lons d’ap plique, il est
sur pre nant de trou ver des exem plai res de grande talle, dé -
co rés et por tant la si gna ture FELIX, ces der niers étant plu -
tôt ty pi ques de la pre mière gé né ra tion (réu ti li sa tion
prouvée de mou les plus an ciens) : exis tait-il, à proxi mi té,
des ate liers de B plus pré co ces ? L’as pect du site, lors de sa 

dé cou verte, fe rait plu tôt pen ser à un pe tit ate -
lier ayant pro duit du rant une pé riode unique :
la lin du IIIe s.

Ce pen dant, la pré sence d’au tres tra ces d’ate liers
dans ce rayon pour rait in di quer plu sieurs grou pes
de com po si tion ré vé lés par les ana ly ses.

II. Le dé po toir de si gillée claire B dé cou vert
dans le vil lage de Soyons.

La si gillée claire B dé cou verte dans ce dé po -
toir (dans le vil lage) est de belle fac ture, ap par -
te nant plu tôt à la pre mière gé né ra tion, et A.
Des bat pro pose une da ta tion de la deuxième
moi tié du IIe s.

Cette claire B a été re trouvée as sociée au ma té riel
sui vant si gillée, si gillée de Le zoux du dé but du
IIe s., une série d’es tam pil les, de la cé ra mique com -
mune (dont des va ses dé for més).

Des ana ly ses ont été réa li sées sur le ma té riel de ce
dé po toir.

En con clu sion, si l’exis tence d’un ate lier de
claire B est au jourd’hui sû re ment at testée à
Saint-Pé ray/Soyons, elle n’est pas sur pre nante : ex -
cel lente si tua tion pour des ex por ta tions vers le Nord 
comme le Sud ; ce n’est pas le fait du ha sard si la dif -
fu sion la plus au nord-ouest de cette cé ra mique (ac -
tuel le ment connue) se fait par l’Isère.

III. L’ate lier de DS.P.. du site “Les Pu -
tiers/Amour de Dieu”.

Th. Odiot pré sente une parte du ma té riel col lec té
sur  ce  s i te  dis  tant  d’1/2 km en vi  ron de
Grimpe-Loup, de l’autre côté du Mia lan. Trois
mille tes sons ont été ra mas sés en sur face, sur un
quart d’ha : les 2/3 de cé ra mique com mune, 1/3de
DS.P. On note des ra tés de cuis son pour les uns et les 
au tres (un sur cuit de vase à li quide, en DS.P., avec
dé cor, et un mar li Ri goir 1).

L’étude est en cours, en col 1a bo ra tion avec M.-P.
Feuil let.

En DS.P., les as siet tes de f. 1 et 56 sont net te ment
plus nom breu ses que les bols. La fa bri ca tion et la
conser va tion sont mal heu reu se ment pas aus si bon -
nes  que cel les de la B. L’iden ti fi ca tion des poin -
çons, sou vent mal im pri més, reste aléa toire. Ce pen -
dant, un ar ceau du type à pas til les (2) a été dé cou -
vert à Ge nève et plu sieurs va rian tes du mo tif tri lo bé
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(4) ont été ren con trés à Mar seille, Arles, dans le Vau cluse, au
Pègue (Drôme) et à Yver don (Suisse).

Les go drons sur les bords de mar lis et les ar ceaux 1 et 3 sem -
blent dé no ter des in fluen ces lan gue do cien nes.

Pour la da ta tion, au cun in dice as su ré, mais la cé ra mique com -
mune as sociée semble mon trer un fa ciès Ve s. (deux mon naies
n’ont en core pu être iden ti fiées).

(com plé ments cf. no tes Ri goir).

IV. La fouille de la “Salle des Fê tes” à Va -
lence.

P. Ré tho ré pré sente en suite une partie du ma té riel
qui vient d’être ex hu mé d’une fouille située au cœur 
de Va lence, à 5 m du bap tis tère.

Les ni veaux des IIe et IIIe s. sont bien re pré sen tés,
avec beau coup de claire B et d’afri caine de cui sine.

En claire B, on note des for mes bien conser vées :
Des bat 3E et 69 en par ti cu lier, ain si que cer tains ob -
jets à une anse qui du rent jus qu’au IIIe s. La qua li té
de cette vais selle fait pen ser à la “pro duc tion” de
Soyons.
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